
Résumé de LIEVIN Eric – la DSU pour "Directorat Spécial Units" 

La réunion aux WAIDES de ce mercredi 15 février 2017, a réuni 47 auditeurs attentifs dont des non-

membres de notre Société liégeoise. 

La Direction des Unités Spéciales de la Police Fédérale, présentée devant nous de main de maître par 

un de leur ancien directeur, l’ex-colonel de Gendarmerie mais pensionné comme commissaire 

divisionnaire Eric LIEVIN, regroupe, en effet, les différentes 

composantes de l’unité belge chargée des missions 

de surveillances, de protections, d'arrestations et 

d'interventions spécialisées en matière de criminalité 

organisée et de terrorisme.  

Le sujet, qui sortait de l’ordinaire, et dont les présents ne 

connaissaient, par l’intermédiaire des media , qu’une infime partie de l’activité de cette force de police 

leur a permis de se rendre compte que derrière les lettres DSU se cachaient beaucoup d’activités 

discrètes pour ne pas dire secrètes pour les profanes que nous étions. 

Certains anciens gendarmes, présents parmi le public, ont d’ailleurs dû reconnaitre que cette direction 

avait beaucoup évolué depuis leur propre période d’activités. Surtout que Eric LIEVIN fait un détour, 

lors de son exposé, par la prise d’otage de Tilff en 1989, la plus longue prise d’otage de l’histoire 

judicaire belge et où la Gendarmerie de l’époque a été mise sur pied de guerre pendant une semaine 

complète.  

Mr LIEVIN profite de ce passage, pour insister sur le fait que cette unité spéciale n’intervient jamais 

d’initiative mais toujours couverte par la responsabilité d’un responsable judicaire ou administratif. 

Actuellement, c’est l’aspect judiciaire qui monopolise 95% des nombreuses heures prestées par ces 
hommes et femmes.  
Les pourcentages restant servent dans le cadre de la police administrative comme les émeutes, le 
transfert de détenus réputés dangereux,…..   

Uniquement déployée lorsque les unités zonales ou fédérales ne disposent pas des moyens spéciaux 
nécessaires, la DSU fournit alors un appui direct aux services concernés par ses écoutes, ses filatures, 
ses surveillances et parfois par ses interventions. 
Ce sont ces dernières qui constituent la partie visible de l’iceberg des activités de la DSU et qui font 
l’objet des prises de vue adulées par les caméras. Personne, en effet, sauf dans les centres de 
détention ne parle des autres activités, que certains services de la DSU mettent discrètement mais 
efficacement en œuvre pour appuyer les services d’enquête et la Justice en général dans leur lutte 
contre la criminalité grave et le terrorisme.  

Car, soumise à des rappels incessants, la vie dans ces unités mérite d’être soulignée et le personnel 
remercié pour le dévouement à la protection qu’il apporte à notre quotidien. En effet, plus de 150 
hommes et femmes, par jour, sont mobilisés pour nous assurer un sommeil tranquille. 
Cette unité est évidemment contrainte de suivre l’évolution rapide des moyens de communication en 
tout genre tant en transport humain qu’en moyens de télécommunication. 

L’orateur évoque aussi rapidement l’existence du Groupe européen ATLAS qui permet à ces unités 
particulières de « police » de partager leurs connaissances ainsi que leurs pratiques. Il souligne 
également les synergies développées avec de nombreux services de la Défense (SGR, SEDEE, 
Para,..) 

Mr LIEVIN nous a fait le plaisir de lever un petit coin du voile – voile- qui a été la plus grande partie de 
sa vie d’ailleurs. Ce qui a permis à l’assemblée de mieux comprendre la difficulté qu’une bonne part du 
maintien de notre sécurité et de notre sérénité n’est due qu’à ces hommes et femmes de la DGSU. 

Apres une salve d’applaudissements et comme d’habitude, après la séance de questions, la réunion 
entre participants s’est clôturée par un repas amical qui a réjoui nos papilles.  

 

 


